
Missionaires en Canastra

La croisée des chemins est une chose. C’est par là 
qu’il faut choisir, le mal ou le bon. C’est là que le 
diable nous tente. À propos des raccourcis, nous 

disons qu’ils ne sont pas toujours gagnants de temps. Un 
autre dilemme consiste à se trouver localisé en plusieurs 
routes à la fois. Il y a des routes, des chemins de vache, 
des rues royales et des chemins de vie. Chacun a sa pro-
pre vitesse et son contenu. Parfois, il faut se rappeler qu’il 
peut être bon d’éteindre les lumières bleues de secours 
et de ne pas avancer dans la vie comme des «rats chas-
sés». Cette année, j’ai choisi de quitter le chemin du ”Jeu 
du paradis” dont j’étais le président depuis cinq ans, ce 
qui me permet de me concentrer sur mes recherches sur 
l’histoire des ”navires de mon grand-père”. Là il y avait 
des routes en mer qui devaient être libérées de glace, des 
tempêtes qui estropiaient et des transports qui donnaient 
à manger sur la table à manger. Je remarque que le climat 
a dû être plus froid à cette époque. En 1876, plusieurs na-
vires ont été verrouillés à Lübeck, Copenhague, Göteborg 
et Grimsby en raison des tempêtes de verglas, du nord et 
de l’est ! Une pensée du climat d’aujourd’hui.

Il y a eu beaucoup de larmes cette année, des fleuves de 
larmes d’empathie et de compassion dans des boîtes 
de mémoire. Ma sœur, Elise, a mis sa dernière voile 

et a, comme notre père, débarquée de la vie à la fois cal-
me et tempétueux. Elle a eu une tumeur au cerveau qui 
ne pouvait pas être guérie. Quelques jours au début de 
cette année, elle prit son dernier souffle, calmement et 
paisiblement, sans anxiété ni panique. Son mari a essuyé 
ses larmes, a rempli un verre de vin et lui a donné des « 
wraps » qu’elle pouvait manger elle-même. C’est vide et 
irréel.

Il y a quarante ans, nous nous sommes installés à São 
Paulo au Brésil pour servir dans la paroisse scandina-
ve. Nous sommes rentrés en Suède après deux années 

intensives. Il y a eu de nombreuses visites au Brésil depuis 
lors. Cette année, nous avons quitté la Suède pour célé-
brer le carême et Pâques au bord des sources du fleuve 
São Francisco, invités par notre ami évêque, Mauro Mo-
relli, à être des ”missionnaires” à Serra da Canastra dans 
l’état de Minas, une bonne journée au nord de São Paulo.

Rio São Francisco coule au nord à travers le Brésil, sur 
une distance de 3000 km. Canastra est devenu une nou-
velle expérience pour nous dans ce pays immense. Nous 
habitions au pied du plateau de Canastra, devenu un parc 
national pendant la dictature militaire. Avant cela, le pla-
teau était constitué de champs de pâturage supplémentai-
res en hiver et par temps sec. Aujourd’hui, ils cultivent du 
maïs comme aliment de réserve. Les vaches sont traitées 
le matin, la fabrication du fromage commence immédia-
tement après la traite, sans refroidissement ni pasteurisa-
tion. Ils obtiennent un fromage qui est un best-seller. Il 
a même reçu une médaille d’or en France. Nous avons 
visité une ferme un des premiers jours, où nous avons 
expérimenté la procédure de fabrication du fromage.

Dans l’intérieur de Canastra, il y a des diamants. Cela 
a été une autre source de revenus. Pour des raisons envi-
ronnementales, les extractions sont arrêtées ... on pour-
rait dire que le fromage et le tourisme ont remplacé les 
diamants. Il y a beaucoup de petites auberges et quelques 
hôtels. Les routes sont incroyablement mauvaises; les 
quatre roues motrices y sont aussi utiles que par nous sur 
nos sentiers d’hiver.

Les nombreuses cascades de Canasta sont comme le 
fromage, dans l’intérêt de tous; les habitants en tant que 
touristes ne peuvent pas en avoir assez. Fredrik a célébré 
des messes et dirigé des études bibliques contextuelles 
dans deux paroisses. Une expérience différente d’être leur 
invité et de faire partie de la congrégation, du «lavage des 
pieds» du Jeudi Saint et de nombreux nouveaux amis.

Immédiatement après notre retour à Leksand, Fred-
rik a été rappelé vicaire dans son ancienne paroisse. 
Un nouveau vicaire a été recruté le 1 er septembre. 

Fredrik est maintenant revenu au compostage de repos ... 
Nous avons fabriqué du jus de pommes de Slite, Gotland, 
en octobre. En novembre, il y avait du patin à glace sur 
notre lac voisin et maintenant, en décembre, les pistes de 
ski sont prêtes pour le début de cette saison. Cette an-
née, nous célébrerons Noël à Stockholm, le premier sans 
direction propre depuis 46 ans! Nous vous souhaitons à 
tous un Noël en paix et de joie!
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Julbrev 2018
årgång 46

Vår huvudadress:  
Alvik Ängestäktsvägen 10 
793 97  SILJANSNÄS

Vår andra fot:  
Döbelnsgatan 1
111 40  STOCKHOLM 

Charlotte   070  255 64 91
Fredrik       070  580 50 07

charlotte.lautmann@telia.com  
fredrik.lautmann@telia.com

www.charlottelautmann.se


